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98 QUESTIONS
m’assure qu’ayant perdu de vue la communication que je lui en avais
faite il n’a publié cette méthode sous son nom, que parce qu’il a
cru , en effet , ne la devoir qu’à ses propres réflexions ; et , si

maintenant je me permets de réclamer , c’est uniquement afin qu’on
ne croie pas que j’ai voulu moi-mème dérober quelque chose à
M. Bret.

Agréez, etc.

Briancon , le y juillet 1812.

QUESTIONS RÉSOLUES.

Solutions du problème d’arithmétique proposé à la
page 356 du deuxième volume des Annales ;

Par MM. LE GRAND et ROCHAT, professeurs de mathéma-
tiques à St-Brieux , et DUBAIN , élève du lycée d’Angers.

ENONCÉ. Deux suites, composées chacune de n nombres Positifs
et inégaux, étant données ; comment faut-il disposer entre eux les

nombres de ces deux suites, pour que la somme des produits des
termes de la première par les termes correspondans de la seconde.
soit la plus grande ou la plus petite possible ? 

Comment faut-il disposer entre eux les nombres de ces deux

suites, pour que la somme des quotiens des termes de la première
par leurs correspondans dans la seconde, soit la plus grande ou la
plus petite possible ?



99R É S O L U E S.
Les solutions de ce problème , fournies par MM. Le Grand ,

Rochat et Dubain , étant les mêmes , quant au fond 3 et ne pré-
sentant que quelques légères différences de rédaction , il va en être

rendu compte dans un même article.
Soient AI , A2 , A3 , .... Ag ,... Ah , .... An les nombres de

la première suite, rangés par ordre de grandeur, du plus grand
au plus petit ; et supposons que ceux de la seconde, rangés comme

ils doivent être, pour donner lieu au maximum , soient BI , B2,minimum
I.er CAS. Pour la somme des produits.

Puisque

maximum
est un il faut que , les nombres de la première suite

minimum 
conservant toujours le même ordre , la permutation entre eux de

deux quelconques des termes de la seconde suite donne un résultat

t moindre que le précédent ; c’est-à-dire , qu’en écrivantmoindre que précéd ent ; c’ est-à-d ire , qu’ en écrivant

plus grand

on doit avoir

ou , en substituant , et supprimant , de part et d’autre , les termes

communs

ou, en transposant et décomposant ,
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ou, parce que, par l’hypothèse , Ag-Ah est positif ,

Ainsi les termes de la première suite allant en décroissant , du
maximum

premier au dernier 3 il faut pour le que les termes deminimum
décroissant 

dn la seconde aillent en , du premier au dernier.croissant
II.me CAS. Pour la somme des quotiens.

,Tout étant d’ailleurs comme dans le cas précédent , soit posé

puisque cette quantité est supposée un maximum, si l’on poseminimum

on devra avoir

ce qui donnera, en substituant et supprimant, de part et d’autre,
les termes communs ,

ou
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ou , en transposant et décomposant

ou , parce que Ag-Ah est supposé positif,

Ainsi, les termes de la première suite allant en décroissant , du

premier au dernier , il faut pour le maximum que ceux de la se-

minimum
croissant

conde aillent en décroissant , du premier au dernier.

Ce qui précède renferme la solution complette du problème proposé ;
mais M. Le Grand s’est , en outre , occupé du problème indiqué
dans la note, et qui consiste à savoir , dans le cas où l’on donnerait

simplement les 2n nombres qui doivent composer les deux suites ,
comment on devrait les répartir dans ces deux suites pour obtenir le ma-
ximum ou le minimu , soit de la somme des produits soit de la somme
des quotiens. Il observe 1.° que, pour avoir le maximum de la somme

des produits ou le mininum de la somme des quotiens, il faut, après
avoir disposé les 2n nombres , par ordre de grandeur, du plus petit au
plus grand placer le second sous le premiers le quatrième sous le

troisième , le sixième sous le cinquième , et ainsi de suite ; 2.° que ,

pour avoir , au contraire , le minimum de la somme des produits
ou le maximum de la somme des quotiens , il faut , après avoir

Tom. III I4
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disposé les 2n nombres , par ordre de grandeur , du plus- grand au
plus petit , placer le dernier sous le premier., l’avant-dernier sous

le second, le (2n-2)me sous le troisième , le (2n-3)me sous le

quatrième , et ainsi de suite.

M. Le Grand remarque encore i.° que, si l’on a m suites de n

nombres chacune, et qu’il soit question de disposer les nombres qui
composent chacune d’elles , de manière que la somme des produits
des termes correspondans dans les in suites soit un maximum, il

faudra encore, comme dans le cas de deux suites seulement, ranger
les termes de chaque suite , par ordre de grandeur , du premier
au dernier , de manière qu’ils aillent en croissant ou en décroissant ,
dans toutes les suites ; 2.° que , si l’on a seulement mn nombres

qu’il soit question de partager en m suites de n termes chacune ,
de manière à ce que la somme des produits des termes correspondans
de ces m suites soit un maximum ; il faudra , après avoir disposé
ces mn nombres par ordre de grandeur, du- plus petit au plus
grand , former la première suite avec ces nombres , pris de n en n ,
a partir du premier, former la seconde avec ces nombres, pris de
n en n, à partir du seconde former la troisième avec ces nombres,,
pris- de n en n , à partir du troisième , et ainsi de suite.

Les principes qui viennent d’être développés peuvent souvent être
appliqués avec avantage ; nous allons le prouver par un exemple.

Soient c , c’ , c" , trois droites et ell trois angles donnés ,
dont la somme soit deux angles droits, et tels conséquemment que la
moitié d’aucun ne soit un angle obtus , et proposons-nous de déter-

miner de quelle manière on doit accoupler ces trois angles avec les
trois droites , pour que la fonction

soit un maximum ?
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. En introduisant les demi-angles , au lieu des angles même y on

transforme facilement cette fonction en celle-ci

or , pour que cette quantité soit un maximum , il faut évidem-
ment que 

soit un maximum, et qu’en outre

soit un minimum.

Ces deux conditions se trouveront, a la fois , satisfaites, d’après
ce qui précède, si c2 , c’2 , c"2 allant en croissant, Tang.I 203B2 , Tang.I 203B2’ ,
Tang.I 2 03B2" vont au contraire en décroissant ; ou, plus simplement,
si , c, CI , c" allant en croissant, 03B2 , f31, 03B2" vont en décroissant. Ce
serait le contraire si la fonction proposée devait être un minimum.

La question que nous venons de traiter est celle dont s’est occupé
M. Bidone à la page 38o du deuxième volume de ce recueil. On

voit que l’application des principes développés ci-dessus en fournit
une solution à la fois directe et élégante.


